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La discr iminat ion chez L ’Oréal  
Dans un entretien ac-
cordé au journal Le 
Monde (édition du 
12 juillet 2007), Jean-
Paul Agon, président 
de L’Oréal avait décla-
ré : « L’Oréal fait de la 
discrimination positive 
et l’assume (…) au-
jourd’hui, lorsque nous 
rencontrons un candi-
dat qui a un prénom 
d’origine étrangère, il 

a plus de chance d’être recruté que celui qui porte 
un prénom français de souche. » 
 
J’avais alors adressé un courrier à Jean-Paul Agon 
pour lui signifier que cette déclaration constituait, 
selon moi, une violation évidente des lois contre le 
racisme et la discrimination tout en lui rappelant 
que nous étions en France, territoire habité par un 
peuple appelé Français, parmi lesquels un nombre 
encore important n’est pas disposé à être traité en 
citoyen de seconde zone. 
 
Dans le même temps, deux autres lettres ouvertes 
étaient envoyées à Mme Liliane Bettancourt, 
principale actionnaire de l’Oréal ainsi qu’à certains 
cadres de cette entreprise. Car s’il est facile 
d’applaudir à une politique de la diversité, encore 
faut-il accepter de laisser sa place le jour où – à 
compétence égale –, on vous préfère une personne 
portant un prénom d’origine étrangère… 
 
Mais que fait la Halde ? Cet organisme d’habitude si 
prompt à réagir lorsqu’il s’agit d’une discrimination 
à l’égard de personnes issues de l’immigration 
extra-européenne s’est montré mystérieusement 
très silencieux sur cette affaire. 
 
Ce n’est pourtant pas faute de les avoir prévenus 
au cas où la déclaration de Jean-Paul Agon leur 
aurait échappée. En effet, dans un courrier adressé 
à Louis Schweitzer, je demandais ce que son 
administration comptait faire face à un président 
d’une société, qui, dans le cadre de ses attributions, 
avoue pratiquer une discrimination à l’embauche à 
l’encontre de toute personne française dite de 
souche. L’absence de réaction, à ce jour, semble 

signifier que la Halde pratique donc une véritable 
discrimination dans sa lutte contre les discrimi-
nations. Pour cet organisme, le racisme anti-blanc 
n’existe pas. 
 
Au final, cette lutte contre les discriminations 
apparaît comme un véritable racisme déguisé. 
Aujourd’hui, le message est clair. Quand on 
s’appelle Mohamed, on a plus de chance d’être 
embauché chez L’Oréal ou de voir une plainte prise 
en compte par la Halde. 
 
Comme nous l’avions annoncé à Jean-Paul Agon, 
les Identitaires ont décidé de lancer une grande 
campagne d’information sur la politique de discrimi-
nation à l’embauche pratiquée chez L’Oréal. Nous 
allons notamment agir à destination des étudiants 
en commerce, étant entendu que tout Français de 
souche qui sera refusé par l’Oréal après l’envoi d’un 
Curriculum Vitae ou un entretien d’embauche, 
pourra désormais légitimement s’interroger sur les 
motifs de ce refus. Mais d’autres actions sont bien 
évidemment prévues. Nous comptons utiliser tous 
les moyens à notre disposition pour faire entendre 
la voix des Français de souche et sensibiliser 
l’opinion sur cette odieuse forme de discrimination 
qui les frappe aujourd’hui de manière insidieuse. 

 
Fabrice ROBERT q 

__________ 

Une interview exclusive parue sur Novopress (*) permet 
déjà de connaître la position de Jean-Claude Legrand, le 
Directeur mondial de la Diversité et ancien Directeur du 
Recrutement chez L’Oréal. Très prudent, celui-ci préfère 
parler de « discrimination positive spontanée » tout en 
précisant :  « Nous ce qu’on veut, c’est donner sa chance à 
Mouloud ». Mais derrière l’usage maîtrisé de la langue de 
bois se profile une politique de l’embauche assez 
particulière… 

(*) <fr.novopress.info/?p=9079> 
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D o u c e  F r a n c e ,  e t c .  
Ramadan obligatoire 
Avec le développement exponentiel 
des pratiques islamiques et de leurs 
pesanteurs, c’est aussi la situation des 
musulmans non pratiquants, et même 
plus généralement des personnes sim-
plement d’origine arabe, qui se dégra-
de. Ainsi on a pu clairement constater 
ces derniers années le fait que de 
nombreux musulmans non pratiquants 
étaient souvent amenés à observer les 
prescriptions contre leur gré, du fait de 
la "pression communautaire". 

Il n’est ainsi pas rare d’observer, 
durant la période du ramadan, des 
remontrances, souvent véhémentes, 
faites à telle jeune fille buvant un verre 
dans un bar ou tel jeune homme 
mangeant un sandwich sur le banc 
d’un square. 

Cette pression est d’ailleurs si vive 
que, sur Internet notamment, les 
interrogations angoissées se multip-
lient, telle celle de cet internaute de-
mandant "s’il est autorisé de se laver 
les dents, au risque d’avaler de l’eau". 
Et sur le site de la Grande Mosquée 
de Lyon on peut aussi lire cette 
incroyable prescription affirmant que 
"le vomissement involontaire est toléré 
à condition qu’une fois (les aliments) 
arrivés à la bouche, de n’en rien 
retourner à l’estomac". 

Curieusement, on entend fort peu sur 
ce sujet les militants laïcistes pourtant 
d’ordinaire si prompts à dénoncer les 
"atteintes religieuses obscurantistes à 
la liberté de l’individu". Mais il est vrai 
qu’il s’agit généralement dans leur 
discours du Catholicisme (qui pousse 
l’infamie liberticide jusqu’à prôner la 
fidélité et autres horreurs rétrogrades) 
et non de cette religion de tolérance, 
d’amour et d’ouverture qu’est l’Islam. 

Langue de bois médiatique  
Tout est bon pour tenter de minimiser 
et de dédramatiser les heurts de plus 
en plus fréquents et de plus en plus 
violents qui opposent des bandes de 
"jeunes  aux portes ou au cœur de 
Paris. Dernière trouvaille de TF1-LCI : 
utiliser l’expression "bagarre par 
balles" pour évoquer l’explosion de 
violence qui a ensanglanté les abords 
d’un centre commercial à Thiais. 
"Bagarre par balles"… Jadis, en fran-
çais, on disait "fusillade" mais sans 
doute cela donnait-il une vision trop 
crue de la réalité, une vision trop nette 
risquant de faire prendre conscience 
aux Français de l’extrême gravité de la 
situation. q 

Terrorisme islamiste en Allemagne 
Le terrorisme islamiste atteint le cœur de l’Allemagne : les autorités 
allemandes ont réussi à déjouer des attentats potentiellement catas-
trophiques avec l’arrestation de trois artificiers amateurs, djihadistes 
locaux convertis à l’islam radical. Et le ministre de l’Intérieur a affirmé 
qu’il y avait des raisons de s’inquiéter car il est avéré que la 
composition de cette cellule apparue en Rhénanie du Nord-Palatinat – 
deux convertis allemands et un Turc qui vivait manifestement en 
Allemagne depuis longtemps – rappelle les attentats de Londres, dont 
les auteurs, qui ont déclenché leurs bombes dissimulées dans des sacs 
à dos le 7 juillet 2005, étaient apparemment bien intégrés. 

Chaque année, des milliers d’Allemands se convertissent à l’islam (ils 
étaient 4 000 en 2006). Et l’on peut trouver peu rassurant le fait que 
parmi les djihadistes qui partent d’Allemagne pour se battre – ou, 
comme les trois personnes incarcérées, qui veulent porter la guerre 
en Allemagne même – on trouve de plus en plus de convertis. 

Fouad Hussein, spécialiste jordanien du terrorisme et expert des 
mouvements djihadistes, suit cette évolution avec inquiétude. "Ce 
phénomène va se multiplier", nous dit-il. Les convertis munis de 
papiers occidentaux ont une grande valeur pour les groupes 
terroristes parce qu’ils peuvent voyager sans restriction et n’éveillent 
pas automatiquement les soupçons. Leur intérêt ne s’arrête pas là. 
"On trouve dès à présent des convertis qui ne rendent pas publique 
leur conversion afin de rester camouflés", explique Hussein en citant 
des sources proches de la mouvance islamiste. "Ils mangent du porc, 
vont à l’église, ont des petites amies. Personne ne sait qui ils sont 
jusqu’à ce qu’ils frappent".   q 

 

 

Bruxel les soumise à l ’Is lam 
communiqué du Bloc  Ident i ta i re 

Les jacobins bruxellois, avec à leur tête le bourgmestre Freddy Thielemans, 
avaient interdit le mois dernier la manifestation "Stop à l’Islamisation de 
l’Europe", jugeant qu’il s’agissait d’une incitation à la haine. Ce 11 septembre, à 
Bruxelles, ils ont dévoilé leur vrai visage, celui de la soumission à l’Islam, celui 
de l’intolérance mais aussi celui de la bêtise en fournissant aux identitaires 
européens une formidable tribune médiatique : 

• En donnant un coup de projecteur inespéré sur la mobilisation anti-islamique 
qui, du Danemark à l’Espagne et de la Grande Bretagne à la Flandre est en 
train de se dessiner en Europe ; 

• En fournissant un formidable tremplin aux identitaires flamands du Vlaams 
Belang, au moment où leurs thèses sur l’autonomie de la Flandre se 
confortent chaque jour un peu plus ; 

• En s’acharnant physiquement sur des parlementaires européens pendant de 
longues minutes, via leurs séides de la police politique, sous les yeux ahuris 
des journalistes du monde entier, ils ont conforté l’idée que l’état belge ne 
survivait que par l’intolérance et la répression ; 

• En faisant la démonstration in situ que leur beaux discours humanistes 
avaient pour seul objectif de camoufler des pratiques dignes d’états sud-
américains et ce dans la capitale européenne des droits de l’homme. 

Les Identitaires tiennent à souligner le courage et la fierté de tous les militants 
européens présents à Bruxelles en ce jour de commémoration des attentats du 
11 septembre, au premiers rangs desquels les flamands Dewinter et Vanhecke, 
respectivement député européen et président du VB, l’italien Borghezio de la 
Ligue du Nord et le Français Carl Lang, tous deux députés européens. 

C’est une première à laquelle nous venons d’assister en Europe, où pour la 
première fois, le mouvement national et identitaire génère une manifestation de 
désobéissance civi le, qui plus est, soutenue par des élus. 

Quand un état bafoue les règles de droit qu’il a lui-même édictées, la 
désobéissance civile devient un devoir.  q 
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Ca débloque à  donf  !  
Il y avait Rachida Dati dont le 
président de la République nous 
expliquait qu’ "en raison de ses 
origines", il était absolument 
impératif qu’elle réussisse (serait-il 
donc, en revanche, anodin que 
Mme Christine Lagarde, par 
exemple, échouât, en vertu des 
siennes ?). Il y avait Rama Yade 
qui, en visite au Sénégal, utilisait la 

première personne du pluriel pour parler des Sénégalais et dit 
fréquemment "chez nous" pour parler de l’Afrique. Il y a maintenant 
Fadela Amara qui critique le projet de test ADN, en utilisant une 
étrange argumentation : "Cela me heurte en tant que fille 
d’immigrés". Celle qui a pour principal mérite d’avoir introduit le mot 
"pute" dans le vocabulaire public, et vient de se voir chaleureusement 
féliciter, aux dires du Monde, par ses collègues du conseil des 
ministres pour y avoir employé le verlan "à donf", semble plus à l’aise 
avec l’argot qu’avec les principes généraux du droit et son rôle de 
ministre de la République : les ministres sont-ils désormais chargés de 
représenter telle ou telle partie de la population ? y aurait-il des 
choses qui seraient acceptables ou inacceptables selon que l’on soit de 
telle origine ou de telle autre ? la morale publique devient-elle 
relative, en France, selon que l’on vient d’en deçà ou d’au-delà des 
Pyrénées ? La vérité, hélas, est que le communautarisme, contre 
lequel Nicolas Sarkozy avait prétendu lutter durant la campagne 
présidentielle, est désormais bien installé, grâce à lui, au sommet de 
l’Etat. Vu l’état présent des esprits, il n’est pas près d’en sortir. 

blog-va.com q 
 

 

Union Européenne : 
On demande 20 millions d’immigrés 

L’Europe a besoin de 20 millions de travailleurs immigrés qualifiés. 
C’est le message que le commissaire européen à la Justice, la Liberté 
et la Sécurité, Franco Frattini, devait faire passer aux ministres de 
l’Immigration réunis à Lisbonne. "Alors que 85 % de la main-d’œuvre 
non qualifiée migre vers l’Union européenne (UE) et 5 % aux Etats-
Unis, environ 55 % de la main-d’œuvre qualifiée va aux Etats-Unis et 
seulement 5 % dans l’UE", explique le Financial Times. 

Le commissaire européen souhaite donc attirer les personnes 
qualifiées d’Afrique et d’Asie, en particulier par la création d’une "carte 
bleue" européenne équivalente à la carte verte américaine et 
concurrente de celle-ci. "Les travailleurs qualifiés pourraient demander 
un permis de résidence de deux ans renouvelable, explique le 
Financial Times. Après cinq ans de résidence dans un pays de l’UE, ces 
travailleurs seraient autorisés à rester." Selon Frattini, l’Allemagne, 
l’Italie et la Hongrie sont les pays qui ont le plus besoin de main-
d’œuvre étrangère pour compenser le vieillissement de leur 
population. 

Le Financial Times rappelle que "la Commission européenne est sur le 
point d’ouvrir un centre d’information au Mali pour un coût de 
10 millions d’euros. La population locale pourra poser sa candidature 
pour des emplois en Espagne et en France, dans le cadre d’un accord 
signé entre les pays. Ce centre sera le premier de plusieurs prévus en 
Afrique." A terme, la réforme défendue par Franco Frattini aboutirait, 
d’ici à 2030, au doublement de la population européenne née à 
l’étranger. 

Le Courrier International q 

D o u c e  F r a n c e ,  e t c .  
L’efficacité Sarkozy 
Un rapport de la direction centrale des 
renseignements généraux, dont Le 
Monde a eu connaissance, dresse un 
état des lieux du phénomène des 
bandes en France. Selon les policiers, 
les cinq premiers mois de 2007 ont été 
marqués par 129 affrontements entre 
bandes, soit une progression de 29 % 
par rapport à 2006, où l’on recensa 
287 faits similaires. Dans ce document 
daté de juillet 2007, les enquêteurs 
insistent notamment sur un point : le 
“danger de l’éventuelle fusion entre 
deux phénomènes a priori distincts de 
repli communautaire et d’activité 
délinquante d’une bande”. 
Même s’il demeure peu visible pour 
l’heure, les RG dénoncent aussi “le 
travail de sape mené par certaines 
associations instituant la religion en 
référent idéologique”. Pour la DCRG, 
ces derniers mois, en effet, “on assiste 
à un retour sensible du phénomène de 
bandes ethniques composées en 
majorité d’individus d’origine subsaha-
rienne, arborant une appellation, des 
codes ou signes vestimentaires inspi-
rés des groupes noirs américains”. (…) 

Ces dernières semaines, trois affronte-
ments opposant des bandes se sont 
déroulés à Paris intra-muros, poussant 
le ministre de l’Intérieur à organiser 
une réunion, jeudi 6 septembre, avec 
les préfets de Paris et des départe-
ments limitrophes, afin d’assurer une 
meilleure cohésion des services de 
police. 

Télévision : Canal Algérie  
FTP Internationale, filiale du groupe 
France Télévision vient de publier un 
sondage concernant l’audience des 
chaînes de télévision maghrébines 
auprès des Maghrébins vivant en Ile 
de France (Paris et sa région). Selon 
cette étude, la première du genre en 
France, 72 % des Maghrébins dispo-
sent d’un accès aux chaînes arabes, 
via une parabole ou grâce aux formu-
les de télévision disponibles sur ADSL. 
Parmi eux, 75,8 % déclarent avoir 
regardé, au cours de la dernière 
semaine précédent l’étude, au moins 
une chaîne arabe diffusée en France. 
Selon le sondage de FTP Internatio-
nale, la chaîne privée marocaine 2M 
bénéficie d’une forte pénétration au-
près de l’ensemble des communautés 
(algérienne, marocaine et tunisienne), 
avec une moyenne de 41,3 % 
d’audience. Canal Algérie reste leader 
auprès des Franciliens d’origine 
algérienne, avec 62,3 % d’audience.  q 
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Les émeutes d ans les  campagnes 
Après les émeutes des banlieues, assistons-nous à 
celles de la campagne ? On peut en effet s’étonner 
du grand nombre d’incendies volontaires de 
hangars agricoles qui se sont produits ces dernières 
semaines dans l’Ouest et plus particulièrement dans 
la région de Segré où l’on a signalé au mois de 
juillet plusieurs incendies d’entrepôts, ainsi que 
l’incendie d’un club de foot. Puis Trois autres 
incendies suspects ont encore eu lieu juste avant le 
22 août à proximité de Segré. 

Les coupables d’un incendie ayant eu lieu à Bécon 
les Granits ont été identifiés comme « deux enfants 
de 13 et 14 ans qui jouaient avec des pétards dans 
le foin ». 

Dans une édition récente, le Courrier de l’Ouest 
annonçait que l’incendie d’une maison de Pouancé 
était dû à des cocktails Molotov. Les habitants 
n’ayant toujours pas pu regagner leur domicile. 

Maintenant, une radio locale nous informe que 
d’autres incendies ont eu lieu dans la Vienne. 

Même si tous les étés connaissent leur lot 
d’incendies volontaires provoqués par des 
pyromanes irresponsables, on peut s’étonner de 
cette soudaine multiplication de cas. 

Les médias restent assez silencieux sur ce sujet en 
ne diffusant ces informations qu’au goutte à goutte, 
en relativisant, ou en les annonçant avec quelques 
jours de retard. Ainsi on peut s’inquiéter, de la 
dérive du langage qui consiste à presque excuser le 
comportement dangereux d’adolescents de plus de 
13 ans en les qualifiant d’enfants qui s’amusaient 
avec des pétards dans le foin. 

Les accroche-cœurs s’enflamment 
A Angers, les festivités des atroces chieurs – que la 
municipalité surnomme avec sournoiserie les 
accroche-cœurs – se sont à nouveau parfaitement 
bien déroulées cette année. Déjà en 2006 l’originale 
fête du slip angevine avait défrayé la chronique. 

Le thème cette fois-ci portait autour des flammes et 
du feu. Impatient de s’élancer dans la fête, les 
jeunes du quartier de la Roseraie n’ont pas attendu 
le week-end. Dès le jeudi soir en effet, trois 
voitures ont été brûlées sur le parking d’un 
immeuble du square des Jonchères. 

La vraie fête a enfin pu éclater, tout d’abord à 
Tiercé, en proche banlieue campagnarde, où 
350 roundballers, soit 175 tonnes de paille sont 
parties en fumée s’ajoutant aux nombreux 
incendies pittoresques qui ont émaillé la douceur 
angevine ces derniers mois. 

Pendant ce temps là, au cœur du centre ville et 
dans le quartier de la Doutre, les spectacles d’art 
de rue prenaient possession des chaussées. Un 
témoin nous a rapporté l’extraordinaire prestation 
d’artistes authentiques qui lançaient de l’eau à la 
figure du public ravi. 

Le Dimanche soir, la fête s’est clôturée dans le 
bonheur, puisque, comme nous le relate le Courrier 
de l’Ouest, 25 jeunes enthousiastes se sont 
approchés de trois adolescents. Sans un mot ni un 
regard l’un d’eux a asséné cinq coups de poings sur 
la nuque d’un des lycéens, avant de le lyncher. 
Ceux qui tentaient de s’interposer à cette joyeuse 
fanfaronnade ont bien sûr pris quelques coups 
certainement légers. L’un des lycéens raconte dans 
le journal : « C’était affreux, je croyais qu’ils 
allaient le tuer. On a appelé la police avec nos 
portables, mais pendant ce temps-là, les gars 
passaient chacun leur tour pour lui donner des 
coups de pieds dans la tête et dans le ventre. Il les 
suppliait d’arrêter, mais ils l’insultaient. » Ayant 
croisé des policiers qui les ont dirigés vers le poste 
de la croix rouge, l’enfant raconte : « Là ils ont 
soigné mon copain. Il avait le visage en sang. Mais 
pendant ce temps-là, d’autres jeunes qui passaient 
insultaient les bénévoles de la Croix-Rouge. » Une 
maman explique ensuite : « Il y avait des jeunes 
alcoolisés partout, au milieu de la route. On s’est 
fait injurier. On a reçu des coups sur la carrosserie. 
Rue Saint-julien, des jeunes brisaient des bouteilles 
de verre sur la chaussée ». 

Ainsi ces quelques grincheux ont eu du mal à 
participer à la joie débordante de quelques jeunes 
un peu agités, mais n’est-ce pas normal pour leur 
âge ? 

Heureusement, Jean-Claude Antinini, Maire 
d’Angers, a eu des propos très rassurants puisqu’il 
déclarait dans l’édition du Courrier de l’Ouest du 
mardi suivant : « L’atmosphère m’a semblé plus 
agréable cette année. Moins d’incivilité, plus de 
gaieté ». Oui, la joie de vivre s’est insufflée, comme 
le Sirocco, dans les moindres recoins de la ville. 

A présent la fête est finie et l’on attend avec 
impatience l’année prochaine et une nouvelle 
édition encore plus haute en couleur avec un thème 
hors du commun capable de faire littéralement 
exploser la vieille cité andégave. 

D’ailleurs, enivrés par l’ambiance joviale de ce 
week-end enflammé, certains semblent avoir du 
mal à s’arrêter puisque quelques jours après, un 
incendie a ravagé une ferme à Juvardeil. Dans un 
spectacle féerique, près de 1000 roundballers sont 
partis en fumée et une partie du bétail a également 
péri. 

 
avenirdufutur.hautetfort.com q 
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